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Mortgage SaleLE CANADA force, exercices musculaires, etc. Il 

donne rendez-vous à tous ceux qui 
voudront se mesurer avec lui, à 
Sainte-Cunégonde, le 6 juillet pro 
chain.

On nous écrit de Londres, ( An
gleterre):

Une disette partielle de pommes 
de terre et une avance rapide dans 
les pnx sont éminentes en Angle 
terre, car on estime que la moitié 
de la r/colte de ce pays est ruinée 
par la gelée.

Le choléra augmente ses lavages 
en Espagne. On signale, en date 
du 14 courant, deux nouveaux cas 
et sept décès à Madrid.

Dans la ville de Murcie, il y a eu 
quinze nouveaux cas et douze 
décès ; dans 11 province du même 
nom, 37 nouveaux cas et 16 décès.

Dans la ville de Valence on 
signale trois cas, et 40 dans la pro
vince du même nom.

votée l’an dernier pour 75 milles de 
chemin de fer de la Rivière du-Loup 
à Edmonton,et 80,000 par mille pour 
huit milles du même chemin for
mant avec la subvention de l’an 
dernier un total de 8498,000 pour 
la construction de cette ligne ;

2o. Une subvention additionnelle 
de $80,000 par année pendant vingt 
ans, soit avec la somme déjà votée 
l’an dernier, un total annuel de 
$250,000 pendant 20 
ligne de chemin de fer ralliant 
Montréal aux ports de St Jean et 
Halifax, en passant par Sherbroke 
et Malawamkeag ;

3o. Un subside additionnel de 
8340,000 pour faciliter l’accès au 
port de Québec, pour les trains du 
chemin de fer du Pacifique, de la 
station de St Martin à Québec, com- 
renant la construction d’un em- 
rancheinentde la jonction Jacques 

Cartier au chemin de fer du Nord, 
formant un total de ($1,500,000) un 
million cinq cent mille piastres. 
Mais si le chemin de fer du Paci
fique ne réussit pas, dans une pé
riode de deux mois à dater de 
l’adoption de es résolutions, à ob
tenir un accès libre à Québec pour 
ses trains par le chemin de fer du 
Nord, soit en achetant ou en obte
nant le contrôle du chemin de fer 
du Nord, ou à faire avec les pro
priétaires de ce chemin tels arran
gements sujets à l'approbation du 
gouverneur en conseil, qui per
mettraient à la compagnie du Pa
cifique de faire circuler ses trains 
sur le chemin de fer du Nord jus
qu’au hâvre de Québec aussi libre
ment que si ledit chemin de fer 
faisait partie du chemiu de fer du 
Pacifique, alors les clauses 4, 5, 6 
de i’acte de l’an dernier, autorisant 
la construction d’une nouvelle 
ligne au Nord deviendraient en 
force. Tout pouvoir sera donné 
alors à la compagnie du Pacifique 
de faire avec la compagnie qui 
construira le chemin projeté, les 
arrangements nécessaires pour la 
location à perpétuité de cette se
conde ligne entre Québec et Mont
réal “et pour la garantie du paie
ment de l’intérêt sur les bons du 
chemin.

Funèbres

B. GARDNER k Cif.There will be offered for sale, by Public 
Auction, at 12 o'clock noon, on THURS
DAY, the 18th day of June next, 1885, at 
the oflice of L. A. Olivier, No. 569 Sussex 
street, in the City of Ottawa, under the 
power of sale contained in a certain 
mortgage, which will be produced àt the 
time of sale, Lot lettered T, on the west 
side of Rose street, in the City of Ottawa, 
which lot appears on the registered plan 
of Villa Lot Number Three on the south 
side of Park street, and Villa Lot Number 
Three on the north side of Ottawa street, 
in the City of Ottawa.

Terms and conditions will be made 
known at the time of sale, and may be 
ascertained from A. B. Macdonald 
tioneer, No. 7 Elgin street, and from the 
undersigned.

Ottawa et Hull 16 Suis 1885awa,
LORD SALISBURYo d’Ottawa 

lande qu’on * 
idéréa. On 
)S sont à la 
fournie sur

Le marquis de Salisbury A qui 
incombe la lâche de cotialituer un 
cabinet eu Angleterre, est âgé de 
55 ans ; son entrée au parlement 
date de 1853.

L Après avoir siégé quinze ans à 
la Chambre des Communes, le 
marquis de Salisbury a été appelé 
à la Chambre des lords, à la mort 

jj de son père en 1868. 
j .. En 1880, il fut nommé Secretaire 
l d’Etat pour l’Inde dans le cabinet 
1 Derby, charge quril résigna bientôt 
[1 à la suite d’un différend «avec son
fl chef. De 1874 à 1878, il remplit
y de nouveau cette charge, dans le 

cabinet Disraëli. De 1878 A 1880, 
I** il fut Secrétaire d’Etat pour les 

affaires étrangères.

ans pour une
TOUTES MARCHANDISES

iee

IIÉTMIÉi M PRIX UH GROS !
A

L. A. OLIVIER,
Vendor's Solicitor. 

Dated Ottawa, 27th May, 1885.J 3,000 PIECES D’INDIENNES
J. B. ABIAL

Peintre Décorateur et Taplsssler,
Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c A 15c par verge.re pince
I IIOHN

VIENT DE RECEVOIR

1000 PIBCFS DE MOULINE A ROBE«
ROULEAUX DE TAPISSERIESjets. Prix, depuis 10 cents à 20 cenls la verge.

Le plus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.
do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

st faite à

lan
Au diner annuel du club Cobden, 

sir Charles Dilke a dit : “ Bien que 
l’Angleterre ait de grands intérêts 
en Egypte, Jes autres puissances 
ont droit de faire entendre leur 
voix pour préparer l’avenir de ce 
pays. Il est nécessaire que ces 
puissances donnent des garanties 
pour la neutralité de l’Egypte, ainsi 
qu’on l’a fait pour la Belgique^’ 

L’orateur a ajouté que les abus 
dont sjuffraient les Irlandais de
vaient être promptement réprimés

15 POUR CENT 
quo partout ailleurs.eur marmeill CMiada AU PAR'-KMKNT —AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS tO~ Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chez

levant as- 
e le public 
endre son 
et 60 rue 

trouvera 
m de pre- 
continuel- 
chauds de 
lin de fer, 
eront tou- 
•ix le plus

taire,
ie Murray

o
15 juin

L’honnêteté libérale subit à 
t l’heure actuelle, en face de la 

Chambre, des accrocs que toute 
l’éloquence verbeuse de M. Blake 
et de ses lieutenants 11e pourra 
repriser que difficilement et d’une 
manière imparfaite.

Je vous ai déjà fignalé certaines 
requêtes signées par des conserva
teurs qui demandent qu’on retran
che leurs noms des protêts produits 
par l’opposition contre le bill 
électoral, parceque, prétendent-ils, 
on leur a faussement représenté la 
teneur et la tendance de la non 

<jvellè lui. Eh bien 1 il parait que 
cette fraude s’est accomplie sur 

. une haute échelle : voici qu’en 
^ effet M- Small a aussi déposé sur le 

bureau de la Chambre, cet après- 
[ midi, un document portant la 
f* signature de plus de 100 électeurs 
I de la ville de Niagara, dans lequel 

il est attesté à nouveau que le parti 
[ gril rouge s’est servi de moyens 
| infinies et malhonnêtes pour corn 
f battre la politique du gouverne 
I ment

DE

TOUTE COULEUR.f D. GARDNER <& Oie., 
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS 

Importateurs Directs.

M. ABIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

Magasin de Chiffons d’Ottawa
On a besoin de VINGT FILLES dans 

cet établissement, et de bons salaires se
ront payés. S’adresser au No. 257 rue 
Cumberland.

La Presse dit :E
ARTICLES DE MODES

m GROS ET m DETAIL
Le vieux soldat de Napoléon 1er 

108 ans et Photographies

GRANDE REDUCTION
le Fer ALEX. DACICUS, Gérant.

le père Lessard, âgé de 
un mois, passait ce matin devant la 
place Jacques Cartier, quand en 
entendant le son du violon perpé 
tuel de la Colonne Nelson, il pria 
le virtuose des rues de jouer un 
polka.

L’aveugle accéda A son dessin et 
grande fut la surprise des specta
teurs de voir le centenaire danser 
“ comme on danse à vingt ans

Le vieux vétéran semble rajeunir 
tous les jours.

^BOmS ET SOULIERSRR
Nonobstant les ventes considérables ties 

dernières quatie semaines, mon stock de 
Chapeaux garnis et non garnis demeure 
sans rival dans la cité par la variété 
et la réduction dans les prix, qui sont par
fois même plus bas que les prix en gros. 
Plume# «l’Autrnchee,

Fleur# Française#,
Nouveaux ruban#, 

Nouveaux «haie# carre# en soie, 
Nouvelle# ceinture#, 

Noveaux châle# de 
fantaisie en laine, 

et autres articles qui nous arrivent chaque 
jour, et complète mon stock dans toutes 
ses branches. Rappelez-vous que toutes 
les marchandises sont marquées de leurs 
prix, et qu’il n’y a point de second prix.

GTON . ASSORTIMENT COMPLET de Chaus
sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

G. MURPHY,
No. 538 rue Sussex, Ottawa.

UN ItlCIS SEULEMENT
Lorgnon.)s deserip-

Photographies grandeur
iaux : une CABINETLES FAITS DU JOURires on fil 
s, tamis à 
cites, etc. $3.00 par Doz.Cinq ouvriers ont été tués par le 

déraillement d’un train de matériel 
près de New River Bridge, Ken
tucky.

La circulation des billets de la 
Puissance durant le mois de mai a 
excédé de $370,000 les chiffres du 
mois précédent.

Le 30 avril dernier, le montant 
des dépôts dans les banques d’épar
gnes du gouvernement s’élevait à 
$17,063,000.92, soit $1,825,001 de 
plus qu’il n’était évalué à la même 
époque l’an passé.

Ln rapport annuel du départe
ment des terres de la Couronne 
accuse un revenu de $799,059.97. 
En 1866, ce département ne four
nissait que $377,750 ; aujourd’hui 
il donne au trésor près de $800,000.

M de Monclar a été nommé con
sul-général à Québec.

M. Lanen, dont il était question 
pour remplacer M. le comte de 
Sesmaisous, a été nommé ministre 
plénipotentiaire à Port au Prince-

Il y a eu un renouvellement de 
troubles à propos des lois agraires, 
le 14 à Dublin (Irlande), tin culti
vateur a été tué à Millstreet, dans 
le comte de Coik ; il eut le crâne 
défoncé. Un autre fut blessé, mais 
pas fatalement.

L'hercule canadien, M. Louis 
Cyr, constable de Sainte-Cunégon
de, vient de lancer un défi général 
pour toute espèces de tours de

12 mal 1885—la CHEZ
La Reine . st heureuse, parait-il, 

du départ de Gladstone ; le peuple 
anglais a l’air assez satisfait aussi 
de cet évènement. Mais, il est écrit 
qu’il ne doit pas se rencontrer de 
bonheur parfait sur notre planète, 
et voici que l’écrivain du Free-Press 
verse un pleur à la mémoire de 
l’ex-Premier qui s’en va. N’être 
regretté que par notre confrère de 
la rue Elgin, c’est vraiment de par 
trop pitoyable, et Gladstone en 
ferait une maladie s’il apprenait 
cela.

Dorion ADiie a. McDonaldVf Delorme
140 Rue Sparks et 569 Rue Sussex,

Coin de là rue Rideau.
OTTAWA.

I Ci-devant de la maison Beckett dr McDo
nald, a certainement

U’assortlmeiil le pin# complet 
et de# mieux choisi# A. Woodcockroir le

nt 18 Oct. 1884 la.dorees La Cour Suprême siégera lundi 
•prochain, pour rendre des juge
ments.

Magasin Spécial de Modes,
39, RU F SPARKS.

D’ARTICLES DE MODES!ut
LA PROTECTION SANS EGALEauiida

WPrix modérés, vu que ce 
stock a été acheté pour argent 
comptant.

ITT. ISAIE DAZEHotel du CastorLe lieutenant-gouverneur du 
Nouveau-Brunswick occupait un 
siège dans la galerie des sénateurs, 

L cet après-midi.

L. Le bill du Sénat qui amende 
I l’Acte de Tempérance du Canada, 
t va probablement venir devant la 
l' Chambre jeudi.

| On s’attend au retour du gouvet- 
I neur-général et de la marquise de 
I Ijansdowne vers les derniers jours 
I de juin.

I M. Burdridge, député-ministre de
I la Justice, quittera probablement 
P la capitale demain, mardi, pour 
B se rendre à Régina, où le procès 
■ de Riel commencera, s’il faut en 
Hrruoire la rumeur, vers le 15 juillet H prochain.

If Les résolutions relatives a j Pa
II ci tique Canadien et au chemin du 
X Nord sont sur les ordres de la 
1 iBance de demain.

Elle stipulent :
1o. Une subvention additionnelle 

ÎWtie 12,800 par mille 5 part celle déjà

UBLES. 521 KDE SUSSEX. Manufacturier
—(ET)—

Marchand de Chaussures
EN OROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

Dalh.ou.aie et de l’Eglise 
OTTAWA.

451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôV-l. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E- CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

1 UN PRÊTRE CANADIEN

La presse catholique de France 
parle avec enthousiasme d’un dis
cours prononcé à une récente séance 
du Congrès Catholique qui vient 
de s’ouvrir à Paris, par un prêtre 
canadien.

Voici l’appréciation qu’en fait 
le journal La Croix :

“ Un prêtre canadien, vrai Fran
çais et vrai Breton, a enthousiasmé 
l’assemblée par la peinture vive et 
originale des mœurs politiques et 
religieuses de la France du Nou
veau-Monde.

“ Nous avons remarqué qu’il 
était plus particulièrement applaudi 
quand il parlait de l’énergie avec 
laquelle les Canadiens ont voulu 
rester avant tout catholiques tout 
courts, dégagés des servitudes de 
l’église Gallicane, du libéralisme ca
tholique, et de l’Enseignement d’Etat.

“ Chez nous, a-t-il dit avec fierté, 
l’Etat protège Véducation, mais il 
n’enseigne pas. Des bravos prolon
gés ont accueilli cette pensée qui a 
fait son chemin depuis les congrès 
de 1872 et 1873.”

1. Dr ALFRED SAVARD
lions de

bureau :

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 15 mai DIPHTHER1NK

Cl. J. Labelie, — ou —
Désire faire «avoir à ses nombreuses pra

tiques et au public d’Ottawa et de ses en
virons en général au’il a acheté et mie 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération *nr U 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

ANTI-D1PHTHBRITIQUK
Huissier de la Cour Suprême, B. C. 

BUE BRITANNIA, 
HULL.

Ottawa, 20 nov.1881

e notre 
j d’offrir 
s réduc 
k, pour

Spécifique contre la Diphthèrie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

FABRICATION DES CHAUSSURESî I an
M. I. Daté désire attirer l'attention dn 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’étab 

centredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière classe.

POUR LES FETES 
GRANDE REDUCTION de PRIX LA DIPHTHERIE VAINCUE! lissement est san

Aux ravages de cette maladie terri Die 
et réputée incurable, on a trouve un remè
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur 
et dignes
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

e toutes 
eut les 
ption.

12 Photographier (cabine!) el 
Un magnifique Cadre (va

lant $1:00) pour $3.00.
2 PORTRAITS SUR ZINC, 25 Cents

TOUTE COMMANDE
Qni loi sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sons le plus court délai.
Une SPECIALITE dans tes Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
datlsfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
SflTLes marchands de la a earn pagne fe

raient bien d’aller visiter cette M ANUFAO- 
TURK avant d’acheter ailleurs.

des personnes notables 
attestent l’efüc cite vrai-de foi<

& Co. L. BHLAKTGmn, 
No 46» RUE SUSSE*, OTTAWA. DR N. LACERTE, 

LEVIS. P. Q,
Prix : 50 cts. la bouteille. En 
les pharmaciens.

BR *

P. 8.—Réduction de 50 pour cent sur 
son assortiment de cadres.{

vente ches

DEPOT CHEZParents et- amis sont priés d’y asssister 
sans autre invitation.

Parentset amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

ELZEAB A U A RIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.

T 29 juillet 1884. 16 mai 84

Noua attirons l'attention dn publie sur le remède mlraenlenx BEN ATI N K eontire Iee Mmorrholdee i tinêrleon certaine, remède *4aér»l, en nea*e ïlUloIJnli et dans la Pnleeanee

.PROIDES — HANNUM’S BEN AT I NE, LE SEUL REMEDE. BURF/M) pRlMCIPAL. 101 M‘ SPARKS, rvr AWAHE

i
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LE CANADA, 16 Juin 188b

VALIN & ADAM,

-é«Ë 1- -kgSL-jsÆ.'

UN CANADIEN DÛ BUN VIEUX 
TEMPS

FBÜNouvelle AnnonceLE REPOS i)ES FATIGUES
Avocat* et Notaire* Public*.

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 rue Sparks,

VHotel Russell.
J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

28 février i885

MESTIIVous qui ôtes fatigués, insou
ciants. sans espérances, qui souf- 

Si vous

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n'ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujour-vhu 
il a le plaisir de les informer qu’ii 'dent de 
recevoir

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée,, avec aussi 

de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marche.

vis-à*visI,a Minerve raboute qu’au nombre 
des centaines d’étrangers venus à 
Montréal pour les obsèques de Mgr 
Bourget, on remarquait vendredi, 
à l’hôtel Jacques-Cartier, un vieil
lard à l’œil vif et au pied joliment 
sûr encore pour son âge, M. Marion, 
de Saint-Jacques de l’Achigan, 
mieux connu sous le nom de capi
taine Marion. Ce courageux vieil 
lard, âgé de quatre-vingt 
et six mois, n’a pas craint de faire 
douze lieues en voiture, ou plutôt 
vingt-quatre lieues en comprenant 
l’aller et retour, pour rendre un 
dernier hommage a celui qu’il avait 
vu sacrer évêque en 1837, alors 
qu’il était déjà dans toute la force 
de l’âge.

M. Marion a suivi tous les odices 
des funérailles sans paraître en 
éprouver plus de fatigue qu’un 
homme de quarante ans.

frez, reprenez courage, 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 

Essavez-la sans délai.

Pour les meilleures ferronneries à bon mar 
cbé, allez chez

McDOCOALL & CUZNEJt.PLUS DE CALVATIB A. A. ADAM

LES l
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de laCERTIFICATS SUR CERTIFICATS
CROSSE TARRIERE,

Rue Susses, et coin ^ la rue fluke,A. OliivarLa Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

M. Criav 
croisée et c 
mettre sur- 
à sa voitui 

—Où ail 
re ? deman 

—Au ch 
ne pourrai! 
sachant nu 
le écus san 
ne napped 

M. Grrav 
le hâte an 
tout alla le 
vaisselle fu 
miers payé 
niale fut n 
valeur. Hei 
cès, Valent 
ne inquiéti 
réfugié à 
avait fait t 
la rassurer 
le jeune c 
jours en r< 
était, la péi 
et c’était à 
laissé le so 
l’étranger, 
restée sans

AVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau 11 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, uni.
imr ARGENT A PRETER

Ottawa, 3 janvier 1883

son €HAID1EKE8, OTTAWA,
Et à MATT A WA, P.Q.onze ans

oie. MCDOUGALL & CUZNER
31 Octobre 1883.

DIAMOND DYES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

\l L. I (1LW, L. L. K.On TAPIS, TAPIS etc.

MONDE TAPIE
continue comme ci-devant À repasser, 

teindre et repasser toutes sortes de fourru
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Bue DALUOUNIE.

AVOCAT
124 Rue PRINCIPALE, Hull

45 Bue MC BR A P, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Montréal, 29 janvier 1884.

Monsieur C D. Girtux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

-
21 Nov. ’84Monsieur, D’OTTAWA.

Ayant le oins grand assortiment, les meU« 
len» Valeurs, et 1qr plu* bas prix en ^

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essayé les 
unes après les autres toutes les 
lions sans obtenir le moindre bon 
J’étais aussi chauve qu’on peut lo devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque île reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

PETITE GAZETTE
Pilules de Noix Lungues Composées

THS E. 6. LAVERDDREprépara-
résultat. ïùpti, frétons, linteaux, ^

Corniche*, Pole*, Garni tu r^ep 
et Meuble* «e toute Morte,

Je viens de recevoir 50 boites de 
citrons que je vendrai à 20 cts la 

N. A. Savard.
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi* 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encoura,veinent 

u’on lui a accordé jusqu’à ce jour, 
ne visite est respectueusement 

sollicitée

De SIcOAL»
Recouverte* r

Pour la guéri- 
à son certaine d?

toutes les aflec» 
Jn tions bilieuses,

■ torpeur du 4?!-, 
maux de têt*, 

i» in di ges tions 
.*XJ étourdissement! 

est - et de toutes le» 
ln -n au vais fonctionne»

VICTOR HUGO MAGASIN GÉNÉRAL DEdouzaine.

FEREOOTERIENous empruntons les lignes sui
vantes à un article magistral que 
M. Paul de Cassagnac a publié dans 
le Matin, à l’occasion de la mort de 
Victor Hugo :

i

i MAISON OE TAfrS O’OmWA,
14S Kue Sl-AKKH.

SHOOLBRËD et Oie.
Ottawa, 17 Déc. 1883.

JVous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne w. »

Outils, « tous, table, (haine,
into.

Peintures Julies, Vernis, Vitres, Mastlr
[fi

t: Quelle pitié, écrit-il, que cette 
mort, suivie d’un lugubre enfouis
sement !

Il a rendu le dernier soupir, en
tendant au dehors sous sa fenêtre 
assiégée, les jappements des repor
ters, à la plume pendante, comme 
la langue, chacais de la tombe, 
hyènes du cimetière, qui notaient 
ses soubresauts en connaisseurs, 
qui comptaient bruyamment les 
palpitations affaiblies et décroissan
tes de son cœur, et qui retouchaient 
les articles nécrologiques laborieu
sement et longuement improvisés.

Et c’est en vain qu’autour de ce 
grand homme qui s’éteint, je cher
che ce quelque chose d’ému, de so
lennel, de respectueux, qui d’ordi
naire sert de cortège au chrétien 
qui retourne à Dieu.

Une foule qui s’agite, bourdonne, 
indifférente dans sa curiosité tapa
geuse^ des gens pendus toute la 
mut à la sonnette de l’agonisant 
transformée en sonnette d’hôtel 
meublé, une chambre funéraire 
ayant la banalité de la place publi
que, la froideur d’une salle de la 
Morgue, où tou- le monde entre, 
sort, parle, regarde, sans que rien 
de supérieur, de divain, ne console 
d’undueil purement éphémère,puis- 
qu’il n’est qu’humain et qu’on a 
voulu le limiter à la dépouille mor
telle.

Voilà ce qui frappe, voilà ce qui 
écœure.”

Et encore :
“ Tous ne s’occupent qu’à con

server le souvenir du cadavre déjà 
pourri et personne ne se demande 
où donc s’est envolée cette âme 
resplendissante de clarté, et qui 
n’était qu’une étincelle tombée du 
ciel, jaillie de Dieu.

Enfin, des Anglais qui passent, 
voyant cette maison ouverte, et ne 

deuil dans ce

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont o. te~ a Irecomma 
comme étant nn dos ,dus sûrs et des plus 
emcaces remèdes contre les maladies plue 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgatU, 
pouvant être administre dans n'importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient es 
rendre préjudiciables à la santé des enfante 
on des personnes âgées. Les Pilulks db. 
Noix Lonoübs Composées, de MgGalb, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con« 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres pr 
nière à les place 
toutes les pilules stoma 
sent offertes au public.

B. E.

qu
Aubert La rose, 

No G24, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

Etc,
Gomme parie passé un asso. li

ment complel.deLes propriétés de la Diphthérme 
N. Lacerte sont inapiéciables 
toutes les maladies de la 

des bronches et des pon

du Dr Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott. QUINCAILLERIE. 

69&7L Rue WILLIAM
pour
gorge,
mous.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’àge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettb,

V
ne.y —Il ne i 
jour Margt 
tête, n’y co 
lance est ti 
provincesc 
chef vende 
ser, il n’ose

—Tu ne 
qu’un Vice 
V alentine.

On repri 
bel apparie 
préparé po 
lorsque les 
rent sans a 
messages, 1 
sant, et M 
jour d’un 
étrange :

—Vous ’ 
tuer aussi 
lièvre dans 
et de buise

—On dii 
pauvre jeu 
rait plus d 
chagrin, re 
Ion en régi

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indices 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

La Snrucinc—La sprucine 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de 
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu m 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions - depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Co-, 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 ort 1a

-.®$dî

4-un extra, 
mgue et comblm 
végétaux, de ma
mier rang ------
iquea jus'

iAh&L
%'"-,- - p,

Cultivateur. L Poudres de Condition d’Alexander
‘SOUI.ES l’OlIB le» IlOOMim

BT ÀÜTRBS J

I! KD Et IN ES CELEBRES

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lavolelte et Nelson,

Pharmacien!,
Montréal.

qu’il pr(• r.
CHEMIN DE FER INTERCOLONIALMoGALE, Chimiste, 

Montréncomme 1883Auriez-vous la bonté de m’envoyer G ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux iOïit repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent én faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

te.POUR LUSLa route directe pour se rendre de 
VOuest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
dé pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais laissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali
fax, et les mardi, jeudi et ïamedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga
tion du Richelieu,en destination de Mont
réal, et à Lévis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de bullets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

01a.eX7»E9,’M.3K.FETESI FETES! FETESI
MA6A81ÜK HiiOS.

Ai»BNT a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-PatrxcL 

i VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle- 
V b res dans tout le Canada pourtour 

efficacité ae se trouvent que chez M. CL. 
STRATTON. Je mets donc le public eu 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ» 
CIGARES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’ôtre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Char
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

Voire tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
corn-

\
N. B.—On 

niable chez
GOOD ALL A FILS, rue Wellingt 
et DAGLISH A FRERE, rue Queen, ou

peut aussi obtenir l’article vé- 
v LAPORTE, rue Rideau |Ottawa, 15 mars 1884 i

Je certifie que depuis deux ans mes che
veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE
RIA, trois fois, n.es cheveux ont c ssé de 
tomber.

I
L. Bélanger,

Photographe,

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéna. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION l»E L’EST ET^ ' 4

nOMAKIo
L’ANCIENNE LI6NE TOUJOURS EN «VINT-A—

Ligne Courte

N0. 450, RUE SUSSEX
W. O. itlcRAÏ,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s'adres

se.
—Hum! 

qui était o 
sintéressé, 
nement ap 
me suis do 
sa fortune, 
vent plus a 
vivants 

—Est-ce 
vices à inti 
manda la 
d’un ton v 

—Mon 1 
répéta le r 
dant la qu 
déferez do: 
tions vulg 

La pauv 
tête sous 1 
git comme

—11 faul 
rite, que I 
n’aura pas 
un frère à 
tendre affe 
ne portent 
savez ?

—S'il a’ 
dence de e 
côté quat 
tombe par 
le million! 
mauvaise 
croyez cell 
des démon 
Je vous di 
plomb dai 
et que sa i 

—Ce sei 
à toi, qn’e 
Toi, Maigi 
que je vaii 
ques nous 
quelque b 
commande 
polie, grac 
me. M. de 
grand seig 
voir ici ur

F. X. Bougib.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatr -vingt-un, par 

suite d’occupations et l’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux du sommet de 
la tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par li^_et appe
lée La Valeria. , ^

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La l’a- 
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d * voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

tFU JI LZ

LFS ilü t H FS
ENTRE

OTTAWA ET MONTREALreconnaissant pas un 
qui n’est plus qu’une foire, deman
dent si on peut monter en payant.

C’est honteux, c'est ignoble, c’est 
écœurant, cette mort du pauvre 
grand homme, punition de l’or
gueil qui fut sa folie. Et lui, qui Ht 
les Châtiments, en avait-il prévu de 
pareils ?

Et qu'elle fait plus grande envie, 
la mort du mendiant à l’hôpital, 
les mains jointes, une croix de bois 
sur la poitrine, avec le cierge qui 
brûle et la sœur de charité pieuse
ment courbée dans la prière.

Décidément, mieux vaut la fosse 
commune avec Dieu que le Pan
théon avec les hommes, et quels 
hommes !”

M. N. LAMARCHE Arrangements «l’hiver, com- 
mençant Lundi, 21 Nov.l.HSi ^Importateur de Bijouteries, Montres et 

Argenteries vient de transporter ses 
marchandises au CABLE E. KING, Agent de billets,

No. 15, rue Elgin, Ottawa. h II
5-g

!- rU nUTABL1AD DBS HB8.ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

No. 490, RUE SUSSEX. H’2M Q ta
ET

tti ISee effets sont directement importés d’An
gleterre, de Paris et des meilleures 

men «factures des Etats-Unis.
5*25 4 30l>. POTTINGBR,

Surintendant général
Laisse Ottawa....

8 60
p.m.
942849 

G 00 
10 15*

»Arr. à Montréal... 

Laisse Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

Bureau du chemin de fer, 
Moncton. N. B., ÎG Mai 18851 8 S)

!»Ses prix défient compétition. Allez faire 
visite et jugez-en vous-méme.

12 03 U WSPRUCINE
^ Une des meilleures prépa» 

rations _ offertes jusqu'ici 
au public, pour le soulage, 
ment immédiat et la gut* 
rison de la Toux, du Rhun c, 

j; de la Bronchite, de l'fir.* 
rouement, de la Croupi ei 

1 de toutes les maladies de ts 
p Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 20 et 
^ 60c la bouteille.

Les montres et les bijouteries réparées à 
bon marché et avec soin.

^90, Hua SUSSEX.
Ottawa, 17 avril 1885.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse -* 

entre Ottawa et Montréal.MANUFACTURÉS PAR
te.

3m Connections à Montréal avec les irairu- 
de chemins de fer pour Québ»c, Hali
fax, Saint-Jean, Boston, et. tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.S. DAVIS & FILSAVIS SPECIAUX Macdougall, Macd ougall & Belcourt |i

4-AYOCATS, PROCUREURS,
Agents pour les affaires de la Cour Su

prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *c. .

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hoif. Wm. Macdouoàll,
Frank M. Maci 

N. A. Bblcoobt,

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu 
la profession médicale. Prix 
ia bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et U. F. MacCarty, Ottawa.

La lumière électrijue n’est rien 
à comparer au brillant noir à sou
lier (Royal Polish tiixby’s) pour 
kid moracco et cuir. Plus de frot 
tement de bottes; vous n’avez qu’à 
passer un p« lit pinceau sur vos 
chaussures et tout est dit. M. N. 
A. Savard est le seul agent pour la 
vente de ce noir à chaussure. Prix 
par bouteille, 15 cts.

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
jore si vous redoutez le choléra 
>arce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr , rophylacti- 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

La nouvelle ligne entre Ottaw a, Toronto, 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 :
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15. pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitte Ottawa à 11.05 pm j
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am 1 >
" du jour quitte Toronto à 9.20 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.07 pu. 1 .
*• du soir quitte Toronto à 70.0 pu*
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17a u

Chars palais élégants sur les trains du L 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les Æ 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall pour 
Brockville et le chemin de fer du Grand ■ 
Tronc; aussi pour le chemin de fer 11 tien. F - 
and Black River et ses nombreuses co. - 
nectiôns pour le sud et l’est.

Confections à Toronto pour tous Jht» , 
points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le clmr-salon, la table du - 
départ des trains pour le haut de l’Ottaw I 
et tous les autres stations locales et autrn • «
informations concernant les passage^» v* 
s’adresser au bureau des billets.

B. K.McG A LE, Chimisti ■ 
Montré» >par

-25c. Montréal, octobre 1883, 1] .8
Je, svustigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio
ns pharmaciens, rue Notre- 
M. Laviolette lui-même qui

il Sirop des Enfants du Dr Goderre
rop est prépa 

avec 1’approba
te. tion des professeur
fè<v de l’B.oledeMêdf

cine et de Ohlru.

C. R.
"l.l." m.

N. B.—Mr. Belcourt, membre du Berresu 
d’Ontario et de celui de Québec, s’occuper* 
aussi des affaires requérant son atten 

> dernière Province

3 déc. Ce si
réePresents de JYoel

lette et Ne'son 
Dame. C’est 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’émis alor.—il a en /iron six mois—com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat 

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don- 

la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l'a u eur de cette merveil- 
leure découverte.

vFtesfi* ï* <•« *ontri»i
TT*nJ»V ï'oullbdo Médec!

de l’üniversi' 
du Collège Victo 
ri».

Çry Le sirop des en 
W/ fan ta est supérieoi 
Tf à toutes les prépa* 
' rations caiman tri 

offertes aux mèrti 
de famille pour conserver la santé de leuu 
enfante ; fi peut être donné avec 1» plu 

de confiance aux enfants dans les cai

JOUR DE L'AN
Aux Inventeurs

J. CoTirsoUe & Cie.
mC. H. D0UCET W/m(Ci-devant employé chez S. I aporie) \

MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,Solliciteurs de Brevets (TInventus 
Dessins de Fabrique, Marque» 

de Commerce et de Bois 
Agences et Uorreepoi 

Unis, en Angleterre et

J. COURSOLLE * Cie.,
Chambre Victoria, 

Vts-à-vl e bureau des Brevets,
BttàWà, Out.

B. P.—Boite 68.
24 Pév 1883

{Bâtisse de VHôtel Russell) gran
suivants : Colique. Diarrhée, Dyesenterii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop 
n’en achetés point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Ktav

RUE SPARKS, OTTAWA.adenteeex Etale 
en France. D. Qod.br. etConfectionne et répare toutes espè 

ces de bijouteries,
GRAVEUR, ARGENTEUR

tre. 48 BUE ELU IN, M .
D. McNICOLL R

Agent, général des utts-atffrs. — t T. v 
W. WUYTE

Sunmend.nVgénérn,; J

Ptseee Dame. Uni.
Xloprix, ne on, l* eottTEiLLt 

Seal prou net* ire,
B. B. MoOÀI.Ï, Ohimliu,

Mort)
ET DOREUR.

MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 dêè ’84

Bnvente chez tous les pharmaciens. 
En gros par M. HARVEY 

P. O., Montréal.
, boite 111 W. C. VANHORN E,

Vice-Président.la1883.
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CE CANADA, 16 Join 1886

rBUÎLtÊTOK ATELIERS TYPOGRAPHIQUES—Je ferai de mon 'mieux, dit 
Marguerite en prenant dos airs 
de grande dame.

—C'est que, voyez-vous, ajou
ta Gravillon, M. Maurice est un 
noble jeune homme, un fort no
ble jeune homme, certainement, 
mais on le dit haut comme les 
nues et moqueur comme je ne 
sais qui !

—Ah ! soupira Mme Gravillon 
d’un air effaré.

—Ainsi, Marguerite; atten 
tion ! tu n’es pas toujours exac
tement polie.

—Moi ! mon père, mais il me 
semble que je suis la politesse 
même pour vos visiteurs de dis
tinction.

C’était vrai ; mais comme cet
te politesse exquise ne reposait 
que sur un amour-propre déme
suré, Marguerite s’en dédomma
geait en s’arrogeant le droit 
d’insolence sur tout ce qui était 
mal vêtu.

Un soir qu’elle était assise sur 
une petite éminence, qui com
mandait la grande route, pour 
dessiner, d’après nature, une fort 
belle ruine entourée d’arbres, 
que l’on découvrait à quelque 
distance, son attention fut atti
rée par une mélodie un peu sour
de, mais d’une singulière dou
ceur, qui semblait accompa
gner plutôt que couvrir le der
nier ramage des oiseaux et le 
bruit d’une source qui bouillon
nait au bas de l’avenue : C'eit 
charmant cela, se dit Marguerite 
en s’avançant tout à fait auprès 
de la grille : Qu’est-ce donc !

Elle le sut bientôt : un jeune 
homme, dont les vêtements dé
labrés accusaient une misère in
soucieuse du qu’en dira-t-on, 
était nonchalemment étendu 
sous un hêtre qui bordait la rou
te, alors parfaitement solitaire, 
dans la position virgiliennt du 
beau Tityre des Eglogues. Son 
havresac était déposé sui l’her
be, à deux pas de lui ; sa tête 
était tourné vers le point de l’ho
rizon où déclinait majestueuse
ment le soleil, et ses doigts er
raient avec distraction sur les 
cordes d’une guitare : un méné
trier ambulant, pensa la jeune 
fille, et fort pauvre et fort las,, à 
ce qu’il paraît ; j’ai envie de 
jouer auprès de lui un rôle de 
princesse et de l'éblouir de re
connaissance en lui donnant de 
quoi souper... Entrouvant la 
grille avec précaution, mais res
tant sur le seuil de la porte à de
mi-fermée, Marguerite tira de sa 
poche une belle pièce de trente 
sous,et la tenant entre ses doigts, 
de manière à la laisser voir, elle 
dit au voyageur en étendant la 
main :

—Tenez, monsieur, voila quel
que chose pour vous !

Le jeune homme, sans se dé
ranger, tourna vers Marguerite 
des yeux bleus fort insouciants, 
fort moqueurs et même un peu 
hautains ;

—Que me voulez-vous, ma 
belle enfant 1 dit-il en s’ap
puyant sur le coude.

—Sa belle enfant ! répéta Mar
guerite étrangement choquée ; 
voyez donc comme ce vagabond 
se fait familier !
Mais lorsqu’elle leva son œil mé
prisant et railleur sur l’inconnu 
qui avait fait la faute de ne pas 
lui parler comme à une duches
se, elle recula de frayeur à l’as
pect d’un visage qui lui parut 
diabolique. Le teint de l’étran
ger était d’un rouge foncé et 
luisant comme la peau des sau-

“ J’ai Bonfl’erl” SS
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anderson m’a recom

mandé les “ Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles !
.le fuis complètement guéri et je recom

mande sincèrement les Amers de Houblon 
à tout le monde J. D. Walker, Buckner,
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I Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

BT nu
(Le premier

ISuiteI

M. Gravillon ouvrit alors une 
croisée et cria à son cocher de 
mettre sur-le-champ les chevaux 
à sa voiture.

—Où allez-vous donc, mon pè
re ? demanda Marguerite.

—Au chùteau de Vieques Je 
ne pourrais dormir tranquille en 
sachant un trésor de trente mil
le écus sans autre défense qu’u
ne nappe d’herbe.

M. Gravillon se rendit en tou
te hâte an château de Viqucs et 
tout alla le mieux du monde, la 
vaisselle fut retrouvée, les fer
miers payèrent et la terre baro- 
niale fut rachetée le quart de sa 
valeur. Heureuse de ce beau suc-

((* * * Houblon. J'ai souffert 
De rhuraatism-. enilammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune méd cine n’a 

semblé me fair; du 
Bien ! ! !
Jusqu'au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers de Houblon, et à 
grande surprise je suis ausis bien aujour
d’hui que je ne l’ai jamais été. J’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * * serait désireux d’a

voir plus de détails sur ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant à moi, E M.

Williams, 1103 16th Street, Washington, 
D. G
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Je considère que votre remède est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amors m’ont fait plus de
Bien !
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! !
Et pre-.qu’incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! J. Wicklille Jackson, 

Wilmington, Del.
S6S“Lss bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette b anche marquée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la 
façon. Rejetez tous les remèdes sans va
leur, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons.”
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:cès, Valentine n’avait plus qu’u
ne inquiétude ; son père s’était 
réfugié à Londres, d’où il lui 
avait fait tenir une lettre pour 
la rassurer sur sa position ; mais 
le jeune chevalier faisait tou
jours en royaliste exalté qu’il 
était, la pénlle guerre de Vendée, 
et c’était à lui que la baron avait 
laissé le soin de lui amener, à 
l’étranger, sa fille qu’il croyait 
restée sans appui et sans fortu
ne.

—Il ne pourra venir, dit un 
jour Marguerite en hochant la 
tête, n’y compte pas, la surveil
lance est trop active dans les 
provinces de l'Ouest, pour qu’un 
chef vendéen puisse les traver
ser, il n’osera se mettre en rou

is pas ce que c’est 
qu’un Vieques ! s’écria fièiement 
Valentine.

On reprit courage, et le plus 
bel appartement du château fut 
préparé pour le chevalier. Mais 
lorsque les semaines se succédè
rent sans amener ni lettres ni 
messages, l’espoir alla s’affaiblis
sant, et M .Gravillon s’écria un 
jour d’un ton d’humeur assez 
étrange :

—Vous verrrez qu’il se fera 
tuer aussi stupidement qu’un 
lièvre dans cette guerre de haies 
et de buissons !

—On dirait que la mort de ce 
pauvre jeune homme te cause
rait plus de dépit encore que de 
chagrin, remarqua dame Gravil
lon en regardant son mari en fa
ce.

—Hum ! répliqua M.Gravillon 
qui était officieux sans être dé
sintéressé, ce serait un sot évè
nement après tout le mal que je 
me suis donné pour lui rétablir 
sa fortune.. Les morts ne peu
vent plus acquitter les dettes des 
vivants

—Est-ce que tu prêtes tes ser
vices à intérêt, mon homme ? de
manda la digue campagnarde 
d’un ton vraiment scandalisé.

—Mon homme, mon homme ! 
répéta le riche parvenu en élu
dant la question, vous ne vous 
déferez donc jamais de vos locu
tions vulgaires, Manette ?

La pauvre créature baissa la 
tête sons la réprimande, et rou
git comme un enfant pris en fau-

—Il faut espérer, dit Margue
rite, que la pauvre Valentine 
n’aura pas la douleur de pleurer 
un frère à qui elle a voué une si 
tendre affection ; toutes les balles 
ne portent pas, mon père, vous 
savez ?

—S’il avait seulement la pru
dence de se mettre un peu de 
côté quand cette grêle de fer 
tombe par trop fort, grommela 
le millionnaire du même ton de 
mauvaise humeur ; mais, oui ! 
croyez cela, tous ces Viques sont 
des démons incarnés à la guerre 
Je vous dis qu’il se fera loger du 
plomb dans la tête, le jeune fou 
et que sa famile s’éteindra.

—Ce serait malheureux ! Mais
à toi, qu’est-ce que ça te fait.......
Toi, Maiguerite, écoute bien ce 
•que je vais te dire ; Si M. de Vie
ques nous tombe sur les bras 
quelque beau matin, je te re
commande d’être excessivement 
polie, gracieuse, prévenante mê
me. M. de Vieques est un très- 
grand seigneur, et il doit rece
voir ici un accueil distingué.
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1/ORflANimde L'HOMMEt CONVOIS a PASSAGERS i 
* Tous Les Jours *

I0NTREAL
Est l’œuvre la plus complexe du créateur 
et quand ce mecanbme si compliqué, et si . 
artistement fait, est dérangé par la mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé" 
lux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Johannrsskn, de l’Univer
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermalhroée, Go
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’Impor
tance, etc,, etc.

PAKCEQUE vous av«.»z été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannbssbn, avant que cette maladie 
devienne chrooiaue et incurable.

GRATIS-**
On enverra par la malle un traité pré

cieux du système du Dr Johannessen par
faitement cacheté à toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

’hiver, com- 
,84Nov.l884 ^

CHARS PULLMAN.
1-3 §fIL r Raccordement^A la gare Bon aven taraude^Mont-

mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime», et aux vides de 
Nouvelle Angleterre, Troy, A'beuv et New-

A partir du 2 Janvier 1884, les trains olr 
ouleront comme suit •
Partant d’Ottawa. Arr. B Montréal.

8.00 a.m. 11.85 a.m.
4.50 pan. 8.80 p.in.

de Montréal. Arr. à 
8.45 a.m. 12.20
4.80 p.m. 8.00 p.m.

Ions les convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal» sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tons les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa A 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 do 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viA Spring- 
field, quittant Boston viA Lowell A 7.00 p.m.. 
viA Fichburg à 6.00 p.m. et New-York s 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

Il IIH “ H®W POUR HUISSIER
8*20 s’Ti Blancs do Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente
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12 30 PÆ » De Saisie,
De Vent»
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Ottawa,Pr’tPOUR LES SEf TRESORIERS1RS PALAIS 
tins de vitesse 
Montréal. ■y Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’elecleunte.

1 avec les iram 
'oui QuébnC, llali- 
ston, et. tous les 
le-Angleterre.

À. vages de l’Amérique ; peu s’en 
fallut que la jeune fille ne le 
prit d’abord pour un scalpeur

LE TOUT
e Ottawa, Toronto- 
août 1864 :
Ottawa à I2.15.pm 
i'oronto à 10.00 pin 
Jttawa à lî .05pm j 
forunto à 8.45 am i
Toronto à 9.20 an 
Ottawa à 6.07 pm. ^ . 
Toronto à 70.0 p:-- 
Ottawa à 5.17an 
sur les trains du L 
somptueux sur les Æ

tb’s Fall pour L " 
de fer du Grand ■ 
imin de fer Utica g , 
nombreuses co. - 
est.
to |>our tous Jb>» , \
st et nord-ouest, 
x du passage, le 
don, la table du •
} haut de l’Ottaw I 
s locales et autn-. i , 
t les passaguh* ++ - 
98 liillets.

a
OLL II

intondânVgénèrii|j| -

SUR BON PAPIER
de chevelures ou un mangeur 
de chair humaine, à la réflexion 
cependant, elle arriva à penser 
qu’un Mingo ou un Delaware ne 
parlaient pas français sans ac
cent, et elle en conclut, avec 
une seq-acité qui faisait honneur 
à son intelligence, qu’elle avait 
affaire à un bateleur qui se ren
dait à quelque foire.

—Qu’est-ce que vous disiez 
eur en sui- 
e visage de 

Marguerite les traces d’une 
frayeur contenue..

—Je disais, reprit la jeune fil
le avec dignité, que...voici une 
pièce de trente sous.......

—Eh bien?
—On peut souper avec.......

(X suture. I

HENRY VOGBLER,
49, South Street, New-York* 

Divers symptômes compliqués sont trai
tés par les prescriptions spéoiales du doc
teur Johannessen d’après l’avis d’un mé
decin dûment qualiliô.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais du poste 
oavé.

ET A DES

CHEMIN DE PREMIERE CLISSE
BT RAILS NEUFS EN ACIER

et Test changent de 
chars A la-gare Bonaventore A Montréal oh leur 
bagage est transféré sans fraie extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohèqué pour n’importe quel en
droit.

Les billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenue aux bureaux du Grand Trône, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 76ème méridien.

ur le Sud

*"84 I anBgfc. Les ordres envoyés par la Post 
Tpç- ivenl une ait- ntion lonle S|«éeial« et 
bunt executes sane delai. Bureau d’ageut d’immeuble
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iLE COURRIER DE HULL" '-«bd., do $|.t

donc ? reprit le voyag 
vant avec gaieté snr I.

Ancien Pool, de F. O’HEABAjj D. ü LIN8LRY,
Gérant20. 22 ET 24, RUE GEORGE A. G. PEDBN,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa. 22 août 18*4.Cet e maison a été reparée, décorée et 

lée à neuf, avec toutes les
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ARO TZEIOT3E3
Chambre 2S,

SCOTISH ONTARIO CHAMBERS
RUE SPARKS.La Société de Publicité

PROPRIÉTAIRE.

A. B. HACDOSUD,
Encanteur de la Reine, 

RESIDENCE,-....... 253 RUE NICHOLAS
T. P. O’CONNOR, Prop.

ttawa,2 sept 1884 la Ottawa, 18 avril 1886 la■
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JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur

COMMENT? commun.™
ont fait.

ftoufeTroz-vous de maladies des 
rognons T

Lo “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainpi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treise médecins 
éminents du Détroit.”

M. W. Deveraüx, Mechanic, Ionia, Mich.

- r.,.

Christian Monitor, Cleveland, O.
NoulTrei-vons de la 

Bright î
“Le *’ Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
n urine avait la consistance de la craie, 
s ressemblait à du sang.

Frank Wilson,

maladie de

Peabody, Mass.
Souffrant de la dlabMe T

‘ Le “Kidney Wort” est le remède le plus 
efficace que j’aie proscrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Monoton, Vt.
Souffre*-von» de maladie» dn

‘‘.Le " Kidney Wort” m’a guéri d’u 
ladie chronique du foie lorsque je demi 
à mourir." Henry Ward, ex-oolonel

69 Gai de» Nationale, N. Y.

foie T

Sonfflres-voui. de douleurs dans

‘ “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais que je me roulais

C. M. TaMmago, Milwaukee, Wis.
Souffrez-vous de i» maladies des 

rognons ?
* Lo “ Kidney Wort” m’a guéri do mala

dies du t«>ie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant dos années, le 
traitement des médecins. Ce remède vaut

Suml Hodges, Williamstown.West Va.
Souffrez-vous de In constipation?
“ Lo -‘Kidney Wort” facilite les évacua

tions et m aguéri après que j’eus fait l’essai 
d autres remèdes pendant seize ans.

Nelsou-Fairchilil, St-Albans, Vt.
Soufllres-vous de la malaria T

“Le “Kidney Wort” est supérieur à tous 
les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr K. K. Clark, South Hero, Vt.
Etes-vous billeui „

“ Lo " Kidney Wort” m’a fait plus de bien 
quo tous les autres remèdes dont j’aie jamais 
fait usage.

Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.
Souffres-voue des hemorrholdee T
“ Lo “Kidney Wort” m’a guéri radicale

ment tlce hémorrhoïdes qui coulaient. Lo Dr 
W. 0. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. II. Horst,CaissierM. Bank,Myortown.Pa-

x T

Etes-vous torture par le rhuma
tisme T

“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

El bridge Malcolm, West Bath, Maine.
Aux femmes qui sont malades T
v Le “Kidney W art” m’a guérie d’ur 

maladie
Le "Kidney Wort” m'a guérie d’une 
adie dont je souffrais depuis plusieurs 

années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.’'

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mothe/»Vt-therVt.

8« vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

___________Faites usage du

Le Purilicatcur du Sang.
KIDNEY-WORT
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T”"I TelLS OanaM, 16 Talti iôpfi
«Lâ-

WSSK1L DK VILLE ALA HERMESSE Les citoyens de Hull ont présen
té samedi à M. le maire Leduc une 
requête portant plus de 100 signa
tures et demandant que le 24 juin 
soit proclamé fête municipale.

11 y eu commencement d’incen- 
cendie chez M. l’abbé Tanguay, 
rue Church, dimanche. Les pom
piers ont pu heureusement maîtri
ser le feu sans trop de difficultés et 
dommages.

Les nommés Raymond et Sacca- 
ry, qui ont reçu des blessures gra
ves dans les chantiers [de Parley et 
Pattee la semaine dernière, se réta
blissent très vite grâce aux bons 
soins dn Dr Savard.

lui rouleau à vapeur continue 
avec succès ses travaux de nivelle
ment dans les rues de la ville. Hier 
soir, il opérait dans la rue Sparks, 
remorquant à sa suite une foule 
considerable de badauds et de cu
rieux.

Les commissaires d’école de 
Cantley, Lronl leur pique-nique 

el le 1er juillet prochain. Le 
programme promet des amuse
ments de toutes sortes. Si le temps 
est favorable on peut s’attendre à 
une foule immense.

Les visiteurs commettent des dé- 
prédrations cons dérables dans les 
massifs de fleurs du parc de la col 
line Major. Si on pince quel 
qu’un de ces vandales, ils paiera 
jour les autres. A bon entendeur, 
Salut !

Le collège d'Ottawa fera usage 
pour la première fois, demain soir, 
a l’occasion de l’ouverture des exer
cices de la fin de l’année scholaire, 
du système de la com,agnie de lu
mière électrique incandescente des 
Etats Unis, qui vient d’être posé 
dans cette vaste institution.

M. Noel, le gérant de la banque 
de Québec en cette ville, vient de 
recevoir une dépêche lui mandant 
que sept hommes se sont noyés aux 
Rapides des Quinze. Ces rapides 
se trouvent sur la route du Témis- 
camingue, à environ 350 milles en 
remontant l’Ottawa.

Plusieurs personnes se plaignent 
qu’un certain nombre de gamins 
ont été une cause d’ennuis et de 
désordres tout durant le concert de 
dimanche soir à la salle Ste Anne. 
La police aurait bien dû se trouver 
là pour pincer quelques uns de ces 
polissons et leur donner une leçon 
de savoir-vivre.

La cour des sessions Générales 
qui a repris ses travaux hier matin 
pourra difficilement expédier toute 
sa besogne cette semaine. Le rôle 
des causes criminelles est, en effet, 
l’un des plus considérables qni se 
soit rencontré depuis assez long
temps, et est loin de faire l’éloge de 
la moralité de la ville.

COUR DE POLICE 4PLUMES U ’AUTRUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes

s/fPrésidence du uge O’Gara]
Ottawa, 16 juin.

Les nommés Gallagher et Fitzsimmons, 
accusés d’avoir passé de la fausse mon
naie, ont comparu ce matin. Après l’au
dition de quelques témoignages, la cause 
a été remise à mercredi prochain.

La cause des trois prisonniers McHugh, 
Brock et Gooden, accusés du viol de Bella 
Graham, a été remise à une semaine. La 
plaignante a fait sa déposition et a re
connu les détenus comme ses assaillants,

James Cash, ivresse, $3 d’amende et $‘2 
de frais.

J. Murray, ivresse, $3 d’amende et $2 
de frais.

George Chénier, pour avoir obtenu des 
elfets sous de faux prétextes, cause remise.

John Cadotte, 
chaussures chez 
prison.

Joseph Baulne, trouvé sur la propriété 
de M. Brophy et ne pouvant rendre compte

C’est ce soir qu’a lieu l’ouverture 
de la Kermesse allons-y tous !

Par innée..Présents i Son Honneur le Maire 
et tout le corps des écbevins.

Le secrétaire donne lecture des 
procédures de la dernière séance 
et d’un nombre considérable de 
requêtes et d’autres papiers, parmi 
lesquels on remarque une lettre de 
William MacMahon, secrétaire du 
comité de la célébration du 1er 
juillet, demandant un subside en 
faveur de cette fête.

Après c ommunication de cette 
lettre, l’échevin Brown propose 
que $500 soient votées pour les Uns 
y mentionnées, à condition que les 
hôteliers et les autres citoyens 
souscrivent la balance du montant 
requis par le comité. L’échevin 
Bingham combat absolument cette 
proposition, tandis qus les échevins 
O’Keefe et O'Leary s’y opposent en 
prétendant que l’on devrait stipuler 
la somme que les hôteliers et les 
citoyens s’engagent à fournir. L’é
chevin Brown amende en consé
quence sa mesure et fixe à $500 la 
contribution des porteurs de licen
ces, laissant au comité de prélever 
comme il l’entendra la balance de 
ses dépenses.

La motion est adoptée, grâce au 
vote prépondérant du maire, sur la 
division suivante :

Pour—Echevins Cherry, Brown, 
O’Leary, Heney,Germain, O’Keefe, 
Desjardins—7.

Contre—Echevins Gordon, Hut
chison, Cunningham, Greene, Bing
ham, Wh'llans, Durocher—7.

Une lettre de M. Stanislas Dra
peau, président de la société St 
Jean-Baptiste, est ensuite lue. Elle 
demande que le jeudi, 25 courant, 
soit proclamé fête publique. Une 
motion de l’échevin Brown au sou 
tien de cette lettre est adoptée ; les 
échevins Gordon et Whillans vo
tant contre.

Sur motion de l’échevin Du ro
cher, la requête de certains rési 
dents de la rue Water concernant 
le drainage de cette rue, est adop
tée ; puis, l’échevin'O Keefe intro
duit une résolution recomman
dant de réparer le drainage de la 
rue Clarence.

L’échevin Cherry ayant deman
dé qui a autorisé l’érection des 
tentes de la Kermesse dans le parc 
de la colline Major, le Maire Mc- 
Dougal répond que les directeurs 
avaient l’intention de tenir leur ba
zar sur le terrain qui avoisine la 
salle St Patrice, mais comme la 
ville a des tas de pierre en cet en
droit on a cru convenable de leur 
accorder l’usage du parc.

Une discussion animée s’engage 
ensuite sur une motion de l’éche
vin Durocher, demandai! t que l’a
viseur légal et l’ingénieur de la 
ville soient entendus devant le con
seil au sujet des mesures à prendre 
pour reconstruire le pont St Patri
ce. Cette proposition est à la fin 
accepéte.

Plusieurs règlements sont après 
cela lus et passes et à la suite de 
quelques motions relatives à di 
verses matières de l’administration 
municipale, la séance s’ajourne à 
11.40.

Pour six m<tDANS LSS

Dernières Couleurs et Goûts
DK LA SAISON

En fin Jour Après l’Ordre Donné

Pour quatreC’EST ÉDIFIANT I
On lit sous ce titre dans le Mani

toba :
l Edifie

Pour Vanné; VIEUX ORHPH REMIS A lVEUFDepuis que les journaux ont par
lé de faire une enquête sur la con
duite plus que louche de certains 
loyaux anglais de Prince Albert, les 
fanatiques d’Ontario ont monté 
leur diapason afin de détourner 
l’attention publique de ces hypo
crites coupantes. Le voleur qui va 
quérir la poltfce court une. chance 
d’échapper aux soupçons et à la 
justice. Ce procédé est vieux, mais 
tes cris finiront et la vérité paraî
tra. Déjà nous en apprenons de 
belles sur ces loyaux modèles, et ce 
serait vraiment édifiant si le peuple 
en était instruit ; nous nous per
mettrons, sans attendre l’enquête, 
de faire connaître à nos lecteuis la 
conduite honnête tenue par un ci
toyen anglais de Prince-Albert 
quelquetemps avant les troubles. 
Afin de prouver que ce n’est pas 

histoire inventée à plaisir 
que nous racontons, nous citerons 
des noms connus.

Au mois de mai, un colon an
glais se rendait à Edmonton dans 
le but de travailler à soulever les 
Métis et à les engager de prendre 
les armes avec Riel. Il s’adressa à 
un nommé Cunningham, Métis ca
tholique très influent dans cette 
place, et après l’avoir pressé de 
toute manière de se joindre à Riel, 
il alla jusqu’à lui offrir de l’argent 
Cunningham refusa l’argent et ré
pondit qu’il n’entrerait pas dans 
les plans qu’on lui proposait.

Le lendemain,"Cunningham ren
contra un missionnaire et lui ra
conte ce qu’un anglais lui avait 
proposé la veille, n’oubliant pas 
de dire qu’on avait été jusqu’à le 
presser d’accepter de l’argent. Soyez 
bien sur vos gardes, lui dit le 
missionnaire, car, hier même, un 
anglais i st allé au fort de la Com 
pagnie de la Baie d’Hudson vous 
accuser auprès du Bourgeois d’avoir 
tramé des complots avec les Métis 
pour les porter à un soulèvement. 
—Voulez-vous me dire le nom de 
mon accusateur, reprit Cunning
ham,—c’est peut-être le même qui 
est venu m’offrir de l’argent ? C’est 
un tel qui demeure à tel endroit. 
Eh bien ! dit Cunningham, je m’en 
doutais. Voyant qu’il ne gagnait 
rien auprès de moi, il a voulu 
m’accuser afin de détourner de lui 
les soupçons.

Voilà la conduite édifiante d’un 
loyal hypocrite. Ceux qui voudront 
faire une enquête là-dessus trouve
ront le Bourgeois de la compagnie 
à Edmonton et M. Cunningham 
qui les renseigneront.

Nous pourrions citer d’autres 
faits, mais pour le noment celui-là 
suffit.

A>. c utellier J,TEINTURIER PARISIEN
NO. 15, RUE, BlaGIlT, OTTAWA

(Près de la rue Sparks.)
il ,1

LWIISpour vol d’une paire de 
M. Larue, un mois de 13 mars, ’85

LEALPHONSE JULIEN.i présence en ce lieu, cause remise à

ATTENTION Entrepreneur de OttawaPompes Funèbres '
263 Rue DALHOUSiE. Ottawa,

A
| Gants de Kid,
5 Gants de Kid,

Gants de Kid, =
-----POURQUOI----- S

Oan nu
Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompe, funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s'adresser la nuit comme te jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an
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Vendons-nous nos marchandises à meil

leur marché qu’ailleurs ? siGrande Vente à Sacrifice
-----LA RAISON EST----- ----- DE------

Que nous sommes nos propres commis et 
nous n’employons pas de mains inu
tiles, ce qui nous sauve au moins

10 pour cent. PORCELAINES, VAISSELLE
-----RESULTAT UT VERRERIEMarchandises à bon marché.

-----VENEZ----- Tout doit être vendu au prix coûtant afin île faire place 
pour les nouvelle* marchandises d’automne qui nous 
viennent d’Europe.

9
Examiner notre nouveau stock de Corsets, 

Paniers [BustlesJ, Satinettes et Mousse
lines, que nous venons de réduire. C. S. SH AW & Cie.,

Importateurs directs.BLAIS & THERIAULT,
Ottawa, 21 Janvier 1884

SOUMISSIONS
Hotel du CanadaDes soumissions pour l’érection d’une 

chapelle à Casselman, comté de Russell, 
Ontario, seront reçues par les soussignés 
usqu’au 30 juin prochain inclusivement. 
j6S plans et spéc.lications pourront être 
examinés à Casselman ou à St Albert en 
s’adre sant aux soussignés qui ne s’enga
gent pas à accepter la plus basse ni aucu
ne des soumissions.

CHAPEAUX DE SOIE Mr, ALEXIS RENAUD^i-devant as
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r-prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public

Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,

voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant continuel
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou
jours chez lui .4 s’engager au prix le plus 
élevé.

iRévd. A. Pim ion Pthk.
Curé St Albert. 

Olivier Quesmevillk, J. P.
Et autres articles d’utilité pour hommes et 

enfants.Casselman.

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Murray C,

16 décOuvrages en ecorce très variésm
MANUFACTURE

D’ouvrage ea Fil de Fer 
ROBERT ORR

346 EUE WELLINGTON

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
H. L. COTEON recevra à ce Bureau, jusqu’à MER

CREDI le 1er Juillet prochain, des soumis
sions cachetées, adressées au soussigné et 

t la sûscrmtion Soumission pour 
arbon,” pour fournir li combustible né- 
saire au chauffage des Edifices Pobli 

wa. On pourra voir le devis et o 
des formules de soumission à commencer 
de Lundi, le 15 courant, à ce Département, 
ansei ches Jas. Nelson, écr, architecte, 
Montréal, et au Bureau des Travaux 
blicf, Bureau de Poste, Québec, où les 
seignements peuvent être obtenues.

On devra envoyer avec la soumission un 
chèoue de banque accepté, fait payable à 
Vordre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publi

128, Rue RideauîhUn homme de chantier, du nom 
Thomas Cooney, a reçu un télé
gramme, hier matin, lui annonçant 
que son frère Michael Cooney s’est 
noyé samedi dans la rivière Kippe- 
wa. Le défunt était bien connu b 
dans la capitale où il compte plu
sieurs parents, et sa famille demeu
re dans le voisinage de Québec.

Les tailleurs de pierre ont, pa
rai t-il, des velléités de faire une 
grève. S’ils veulent nous en croire 
ils .continueront bravement à tra
vailler et ils ne tenteront pas ce 
moyen extrême qui jusqu’aujour
d’hui n’a réussi qu’à appauvrira 
classe ouvrière, sans jamais lui 
donner une compensation pour les 
pertes que le chômage lui impose

MM. Allan et Locken, de cette 
ville, viennent de refuser $250/100 
pour une mine de mica qu’ils pos
sèdent en haut de la rivière le Liè
vre, dans le premier rang du town
ship Villeneuve. Les produits de 
ce dépôt minier sont de la meil
leure qualité connue, parait-il, et 
valent $4 la livre. C’est 
ciété de capitalistes américains qui 
leur a offert la somme plus haut 
mentionnée.

Quelqu’un qui arrive des régions 
minières de la Lièvre rapporte que 
l’exploitation d s phosphates a pris 
cette année un élan inusité. A 
l’heure qu’il est, l’extraction de ces 
engrais minéraux dépass * de 7000 
tonnes ce quYlle avait produit à ia 
même époque l’an dernier et l’on 
évalue à $20,000 le surplus du tra
fic de l’année courante sur celui de 
1884.

La société de Colonisation du 
diocèse d’Ottawa a tenu, lundi, 
son assemblée annuelle à Hull, 
sous la présidence de Sa Grandeur 
Mgr Duhamel.
sorier con ta te que la position 
financière de la société est satisfai
sante. Quinze nouveaux membres 
ont été admis et plusieurs autres 
noms ont été proposés. Iæs élec
tions des officiers auront lieu le 
troisième lundi de juillet.

OTTAWA
Ouvrages en fil de fer de toutes descrip

tions et de première classe.
Grillages pour banques et bureaux : une 

spécialité.
Ouillages pour chassies, clôtures en lit 

de fer, bancs à bouquets, paniers, tamis à 
charbon et à sable, crible, couchettes, etc. 
etc., etc,
29 avril

Otto

NOUVEAU MAGASIN DE FRUITSCOUR DU COMTE Pu-
PAH

H. COHRIVEAULa cour du comté a repris ses 
séances hier matin, à 10 heures, 
sous la présidence de Son Honneur 
le juge Lyon.

La première cause appelée a été 
celle la Reine cou re William 
llogg, maitre-de-poste de Hinton- 
burgh, pour assaut et a laque félo 
nieuse sur M. French, l’inspecteur 
des postes, pendant qu’il était dans 
l’accomplissement des devoirs de 
charge. La couronne était repré
sentée pàf M. Lees, C. R., et la dé
fense par M Mosgrove. Après au
dition de la preuve et adresse du 
juge, le jury a rapporté 
de “non-coupable”.

La cause de

LE MONDE ET LA VILLE Pètisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.

lies, pour deux cent cinquante piastres. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèoue sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.

No. 253\ Bue Wellington,
OTTAWA.«S^Un typographe capable d’exé

cuter les Jobs et autres ouvrages de 
ville, trouvera un emploi perma 
nent en s’adressant de suite au 
bureau du Canada.

Il y aura ce soir, au lieu ordi 
naire des séances, assemblée spé
ciale des syndics des écoles sépa
rées.

22 avril lm

L’OCTROI DES TERRES
:o:- IACCORDÉ AU Nou* tenon* de recevoir le 

Dîna bel assortiment 
<i toile* peinte* et doree* 

pour l'en et re* qnl ait 
|a .nais ete Importe en Canaila

A. GOBEIL,
Secrétaire. < ! 'CHEMIN DE FER DU

Pacifique Canadien
Ministère des Travaux Publics, 1 

Ottawa, 11 Juin 1885 J

Michael Rooney a été blessé à 
mort par la chute d’une pile de 
planches dans les chantiers de M 
Eddy, à Hull, et John Corrigan 
s’est fait casser un bras dans le mê
me accident.

JACOB ERRÂTT.mmun verdict CONSISTE EN

l<& Snperbcs Prairies à Blé et Terres à 
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires dn Nord-Onest.
Terres à bas prix, à proximité du che

min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varien 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN KABA IN de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Terme* de Paiement:
Les paiements 

plein au temps 
ments annuels,
Lures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles .seront acceptées à 
10 pour cent <le prime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau.
CHARWW DRINK WATER,

IJ mars 1885—1* Secrétaire.

nMcMullen et Falco 
ner, pour vol d’un cheval et d’un 
harnais a ensuite été soumise à la 
cour, mais le jury a dû passer la 
nuit à huis clos, n’ayant pu s’enten
dre avant l’ajournement sui le ver
dict à rendre.
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Obligations Canadiennes à 
5 pour cent

38 RUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.
Un incendie a détruit la maison 

de M. Hurtubise, de la Pointe à 
Gatineau, la semaine dernière. Les 
dommages sont en forte partie 
couverts par les assurances.

Le moulin à farine de MacAr- 
thur, qui a été récemment détruit 
par le feu à K<minore„ va être re
construit. Celle nouvelle sera 
agréable aux cultivateurs des loca
lités voisines.

Z^EUX qui possèdent en Canada des 
\J obligations à 5 pour cent rachetables 
à Londres le 29 juin courant et qui dési
rent les convertir eu obligations de 4 pour 
cent peuvent le faire en donuant avis de 
leur intention à cet effet au Département 
des Finances à Ottawa dans l’intervalle 
de dix jours à compter d’aujourd’hui.

Les termes sont une extension d’inté- 
rôts pendant vingt-quatre ans et demi, à 
compter du 1er juillet prochain, au taux 
de 4 pour cent ; le capital étant racheta- 
ble le 1er janvier 1910. En sus de? inté
rêts à 5 pour cent dûs le 1er juil.et, les 
porteurs d’obligations qui feront la conver
sion susdite recevront dans le même 
temps un bonus de 1 pour cent.

871 n’est pas converti, le capital sera 
payé à Londres.

une so-

Livres de Prix

A l’occasion des examens sco
laires, je prends la liberté d’offrir à 
messieurs les instituteurs et insti
tutrices, un magnifique choix de 
livres de prix, pouvant être donnés 
aux enfants.

Après l’inventaire fait de notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc- 
t:ori8 de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Le Pacifique Canadien vient de 
donner une commande pour sept
nouveaux chars à diner qui feront 
le service sur la ligne principale 
entre Montréal et Winnipeg.

La galerie artistique du couvent 
de la rue Gloucester, a été ouverte 
au public aujourd’hui ; on pourra 
également la visiter demain et 
après-demain.

P. C. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex.

I-cuvent e.re faits en 
de i achat, vu un peiv* 
avec intérêt. Des Dében- N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

FRED. TOLLER, 
Députe Ministre des Finances 

pro tempore
Madame Thomas By fit Id 

née DUMOUCHEL.
147 Rue Sparks Ottawa.

>
t

Département des Finances, 
Ottawa, (i juin, 1885. Sir Joh 

motion je 
du gouve 
à l’avenir 
le samedi

HARRIS, CAMPBELL & (XLe rapport du tré-
A VENDREQuatre-vingt cinq ouvriers sont 

actuellement employés à la cons
truction des chars dans les ateliers 
de Perth. La compagnie a beau
coup de commandes à remplir et 
espère garder le même nombre 
d’hommes toute la saison.

RUE O’CONNOR,
4 décembre 1884

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus com-

Un cottage confortable, avec lot, à très 
bon marché, situé à environ dix minutes 
de marche de l’église 8te Anne. S’adres-

Dante Thomas Byfleld. JAMES REWIÏETT,
Janesville.U
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